
LES CLOCHES DE SAINT-BONIFACE

FEU LE R. P. AIBEIRTl LACOMBE, 0. M. 1.

L'une des plus grandes figures de missionnaire de l'Ouest cana'
(lien vient de disparaître dans la personne du R. P. Albert Lacombey
Oblat de Marie aimmaculée, décédé le 12 décembre, à Alidna1pcrep
Alberta, près de la ville de Calgzary. Il a rendu son iltue d'apôtre
Dieu dans l'hospice, qui porte son nom et qui est la dernière cr(atiOfl
de son zèle. Il allait bientôt achever sa quatre- vingt-dixii me année,
Venu dans l'Ouest dès 1849, îe défunt a tenu dans la vie religieuse,
civile et économique de nos immenses plaines, aujourd'hui uivis,ýe0

en trois belles provinces, un rôle considérable et de premier cidre'
Au cours de sa longue vie, il a été en contact avec les types les plusvariés; il a vu les missions anciennes, les .avus les t,éis e
premiers colons, puis le peuplement (le cette partie (1(1 (-,a.n.ida parles multitudes qui Pociupent aujourd'hui. Il est mort à 1'heure ()il
allaient paraître les mémoires recueillis sous sa dictée par la plumfl
d'une Soeur de la Providence et qu'on achève d'imprimecr àl Montri-al.
Un ouvrage analogue, sans doute moins comp)let. mais palpitant
d'intérêt, a parti en anglais en 1911. Il est intitulé: F~i î.tLAcomi;E,
the Bl'klobe ouer et est dû à la plumre de Mliss Karlierine
[Hughies, catholique et femme de lettres distingtuée. Comme elle le
déclare dans l'av; nt-propos. elle a. pendtant des iinné ts suuwitî. de
muois en mois, ce vénerabléï mnissiomnnaire .1 ce qu'jil appelait gaîntitnDt
des Elle a aussi eu accès aux archives de l'éý'ichèé de
Saint Albert et à <'autres sources de renseignemients trùa préc'ieuse's
pour l'histoire de l'Ouest. Sir W.-C. Van Ilome, ancien pr(sident du
]ýici/f]U?,eCei uwdôji a écrit une j)rèfmte pour ce hivre, déc-larant qui1

éronsidérait comume un tr«»e hoad/onn< or la demande que l'auteur
lui' en avait fait.

1A u seuil de la série d'artreles, que nous nous proposor s d Ycrité
sur le gyrantd missionnaire, nous placerons decux curts parag i a lies do
cette préface: 

1Il M'e who knowv hiici love i iti because cf lus goodniess and we feel
that lie is great; but we may not say lie is great because cf itis or
that . Rlis life lias been hîidden front tlie wcrld in far away I midiafl
encaumîptrents and it is timere we muust look, for accouints cf his gcod
works and gYreat deeds.

The noble and elevating exaip1 le cf devotion and self-bacrifice
that lias been given us by Fauluer Lacomibe in bis more thian sixty
y ars f work aîong tle Indians f M'estern Canada slould not b
lest ,.for hie wtult be stony-lîearted indeed %lîo wotîld nut be softeriCd,
and humanized by sucli an example, wvbiclî must bring even te the
irreligrious a feeling cf profound respect for the faiîh w hliii imspirC-0
sand sutained this <rood man."


